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Un Inn ami vaut mieux que cent
parents.

x
Amour et mort, rien n'est plus fort.

X
Expérience pAsse science.

SAý'CIIO PANÇA.

Une Recette par Semaine

P'iECAU'IluNS A l'tNîi:DANS Lis
TM('S ItOIDS

On ne saurait trop répéter aux hia-
bitant3 des campagnes comme à edux
des villes, car beaucoup l'ignorent en
core, que les chemises de coton (ou de
calicot) sont beaucoup pins chaudes
que celles de toile (de lin ou de chian-
vire), et qu'elles devraient par consé-
quent leur être substituées.

Mme LOUIS GAMACHE
Mère de onze enfants, Malade depuis plusieurs années.

faire son ouvrage
Elle ne pouvait

ELLE SE GUERIT COMPLETEMENT PAR L'USAGE SEUL DES PILULES ROUCIES DU Dr' CODERRE

Etes-voua énevée ? vous entez-vousq fai'
bIe, épuisée, languissante, irritrble, abat-
tue, triste et fatigué-e de lat vie? Avez-vous
le mat de tête, la névralgie, le vertige, la ~
fièvre, dles nauséet4, le mal d'estomac, la-
perte (le sommeil, d'appétit? Faites-bien
attention, car si vous néglige. do vous sui
gner, ces sympteômes s'.tggra.'eront et ren
dront. votre maladie - si non impossëIle -
fdn moins très dilli ýile à guérir. Les Pilules
Rouges <lu Dr Codierre eont le plus grand
remèdle pour tontes ces maladies, elle@ ont -

ramené à la santý îles centaines de fenmmes \'<

presque mortes, épuisées, faibles, déhiles et
souffrantes Lisez avec attention le témoi-
gnage de MNme Garnache, respectable dame
<le Brunswick, Mlaine

'Je suis née àKamo,îraska, en bas de
Qîèëbec, et je demeure à Bruinswick depuis
-1- ans. Il y a plusicuts années (lue j'ai
constamment souffert dle fztilîlesse fémiinine
et de pauvreté dle sang. L'hiver der-nier, je j
suis devenue si faible que j'étais obligée d
me coucher pilusieurs fois par jour. J'avais
continuellement mal à la tête, dans les
cÔtés, tellement mal aux reins que, quand
j'étais couchée'-, je ne pouvais plus me lever.
Je n'avais pas d'appétit, pas de sonmmeil ; M'îE L'îuî
enfin j'étais bien dlécouragAi'ê de me voir si
malade et à la tête <'une nombreuse famille. Un jour, je vis sur
un journal que les Pilules Rouges du Dr Coderre guérissaient tous
les jours uin grand nombre dle femmes malades. JTe commençai à
en prendre, et au bout de qjuelqlue temps j'écrivis au mnédecin
spécialiste. J'ai suivi ses bons conseils, et aujourd'hui je suis,
non pas mieux, mais comp!ètemnent guérie Puisse mon tém 0igui.1eo
aidler à' dVaittres femmes malades ?i se guérir comme moi.'_Mz Ir
Louis (G.AACHE.

Nons no prétendons pas que leu Pilules Rouges du Dr Coderre
guérissent tous tes maux. Non, niais elles guétri8sent infaillible-
ment toutes les maladies particulières aux femnies. Elles guéris-
sent sûrement et rapidement. le beau mal, la suppression des
règles, les règles douloureuses et abondantes, leucorrhée, mal doe
eîcur et nausé'es, douleurs (tans la tête, la poitrine, les côtés et le dos.
se <lêplaçant souvenît d'un membreià uin autre, mauvaise bouche, ver-

u a laine, sous toutes ses formes,
qui constitue réellement le vêtement
chaud de l'emploi le plus général, soit auxquels on est exposé dans les cari-
Cour les habits de dessus, soit pour î'ap. pagnes, l'emploi des vêtements doubles
plication directe sut la peau (chemises donne des résultats particulièrement
ou gilets de flanelle, caleçons, chause- avantageux :douille chemise, douible
settes ou bas do laine). Contre l'etret paire de bîas oit chaussettes, double
du froid snr le ventre qui produit assez pantalon, etc. On y perd un peu de
fréquemment la diarrhée, l'apiliitation légè"Zr-té et de grâ~ce dans les mouve-
directe d'une large ceinture de flauelle ments, tiais on y gagne une quantité
est un moyen excellent dont l'eflicacité de chaleur qui compense largement ces
est aujourd'hui connue die tout le avantages.-
monde. Les chaussures enfin doivent être

Par les froids excessifs, comme ceux fortes et épaisses, pour piéserver le

tige, regeerreuîent et dot.'lri. itmes.
tille, cnu leu r jaunâtr,'ie vd'es Vet PLde lit Iîeaî,
mlainis et pie~ds froidls. Pl'ai t zit ion's duC<tii '
aplîlI it vitriiiile. tî,îtt<t lil 9Il 1 it îl.eîîait,

j micyraiîîe. I,î,urîlonneimnt dans l'e oreilîles,
tachtes (4i ît les yeu, vo- ('' le î'hale'ur Iii
lonL, dii corps", peîrte de sî'în,î,'il ;elles -n
rissent suaspi toîutî's lfs mîaladie le, ll î
gî'nieu t d'àvîî. les ma<ladilies tilt foie-, (les

ovaire.s, i tei t<' i laint tricte, l"s î'rî'strii
t ionsemerveusies. Xi v.iîî4 di''ti' ibue;iis
longte ni os et iu vo<'~ t r" ni. îi,,'a piiTvouas cuérir, lin voila l'Oiiî/ pis, pre-

Dr Cîd,'rre, t seiltî %isag' î-vii''i-

cieux et prenrî.en as,,",. piour leur donnmer
- ~ le temîps d'agir sur' votir,' ii-ilali

Noius avoîns ouvert, aiu N.' -271 rite S:t..
nils, uin liieit e' pr 'isî11iî îiir les
femmes quii pré'ftêrî'nt crms,, Ite <r t.iisîîul
cimîs pesinlliin liî i les juirex-

cepté le dlimancheo. de lit il . ni. à *- i' ni.,7 mns bureaux seroî,t ouîvt,'rL îuII1* reî'î'vtlir
/ lesi lainles et les îlenîiî'igilles quîi voîudlront

voir nog sipécialisltesi. Vcîu',. salls crahite,
vont% n'avez rien à paver.

NE CESSEZ. JA MlAIS dla ireîiuro les
(~ A î t'il EPilules Roiîgea du nDr Qîîulerrcî sanse coit

imiter nos 'iièîeiîis sîîéîiaits. l'it-
voyez-leur ue dlescription cî>îîpl,"i dle votro iîalaulir, ulites-
leur tout, vous n'avez rien -à rrainîlre au v-e' .otru lettre
au "« Département Médical, b~oite 2lti, itnîr l"Nae iiî-.lceins
seuls ouvrironît vos lettres et les tiendironit coui-le'i i hles.

EN C ARD)E !Un grandt nombre ile f'-iitiiics nus ',crivent
qu'elles ont auheti de leur plîairmacicî îles pillules ruge. à lit<luot.
z.iinc. ait cenît ou à 25c. lat boi te et qu'elles lie soîin t. 'maiunx.
-NI ElitEZ -VOUS, nesdainucs, <le ces pi luI,', quî'on vous <'tir, ainsi,
ce ne sont pas les Pilules Rouges <lu l)r ('uud-rri'. iniia desiiliiit.-
oris <langeretîsea pour votre anté'. REL7NE'til' ti', Ies l'i.
lules Rouges du D)r Coierro sonît tujours v,'iiles eî petites Ili ces
de bnis roules conteuant 501 pilules rouge's vlî'u,c I\I
A UT'REM~IEN'T. Nous les ti-v pôiliiti au t --f <îe ' aux v ai" ut sml,
pis de douane à paver. Adres-ezi tONýil',\tNIIll IIN IU
LFRANCO.ANMERlAINE. MN]o''lleAL.

pied du froid et surtout de l'humidité<, Un conseiller dle 1'recturo et un
de la pluie ou de la neige. sous préfi t attendent leur tour dan13

BL. DIC S. l'atntichta mblre dlu ministre dle l'iuî é.
rieur.

L'esprit sous la Restauration. -Ynsez-vous être reçu ? dc'inando
Louita X ViI demande un joui- h: lo premier au se'condî.

AI. Decazes: ;___) certainement, J'entre, citez. le
-Savez-vous de quelle secte sont 1ministre conînue chez moi,

les , pue -Vous avez donc un passe.lBar-

-De la secte diEpicure (des piqLi.
res>.

Pour ne pas rester en atrrière, le mi-
nistrei interroge à son tour?

-Votre n8Ijesté vent-elle nie lper-
mettre d'avoir l'honneur <le lui dire

tlion

Derrière uit corbîillardl
Alors le défutitn'av'.ait pmas (Ie

famille 1
-Aucune, et c'est, mtoi, soit proprié-

/de quelle secte sont les poux ~ deuil
' -Oui, mon cher Decaz-is! I c'eat aillîahhî' &Vous.

M -De la secte d'Epictéte (des pique- _l m1 !nais cîétait Lit si bîrave

B O V R têtes). ho________lmm e. Ainsoi, voium uic croirez si vous

THE DE BRUF î'ourqutoi souffrir quandl ona à sa portée de umes parentii. qe
eLBaume 1eli î<ral qui supprime latoux, le

e4 rhume, en un rien dle tenmps. 112
préparé en ajoutant une cuillerée àâ thé BU
de l'extrait à une tasse d'eau chaude. ,i x -

qOVR I L es~t savoltwé eîsîv îe Purifloateur Tonique du Sang
ivil'j'é.tdds quî.uîîl toitîs les mtreî's itljiit'îît.ts stîl ité du Dr LUSSIER TII ET

vs îuîî'îî.i 'lii l î~i3iiri. iii.uî. 1 > ite li iI< gt[ 5 I .)s (le sel
LJ 11~l tC = ~It''rivu' ' i~iî:îs-c~-~jiiiiii.ar dei'îU tablle est î(: pluts jo'li paqutet

De a de A sur le illtrc'hé.
A VOTRE PHARMACIEN OU A VOTRE EPICIER.L I Llacd aîyll veiicre dLuis toutes les
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